
LE TERRITOIRE TRANSFRONTALIER : LIEU
STRATÉGIQUE ET PÔLE MAJEUR D’ATTRACTION
DES IMMIGRANTS

Le territoire transfrontalier fait face à des enjeux
particuliers en matière d’immigration par rapport
aux autres villes canadiennes. Les organisations de
part et d’autre de la frontière reconnaissent
l’importance d’accentuer la concertation et les
collaborations pour améliorer l’attractivité et l’accès
aux services pour les nouveaux arrivants. 

Le territoire transfrontalier jouit d’une position
géographique avantageuse, car il est situé entre les
deux plus grandes villes du Canada, soit Toronto et
Montréal, qui occupent respectivement les 1er et 3e
rangs au pays pour le nombre d’immigrants. En
2016, le territoire transfrontalier comptait 267 185
immigrants, ce qui en fait un des pôles d’attraction
majeurs au Canada. En tant que capitale nationale
et pôle économique majeur au pays, et compte tenu
de son importante communauté immigrante,
Ottawa exerce un pouvoir d’attraction considérable
sur les immigrants. Située à proximité, la ville de
Gatineau tire également bien son épingle du jeu.
Néanmoins, les structures et pratiques de
gouvernance en matière d'immigration sont
différentes pour chaque province, ce qui engendre
de nombreux défis. Des collaborations entre les
organisations de l’Outaouais et de l’Est ontarien
émergent depuis quelques années pour faire face à
ces défis et améliorer les services aux immigrants.

E N  U N  C O U P  D ' O E I L

ORIENTATIONS ET PERSPECTIVES DE
COLLABORATION TRANSFRONTALIÈRE

On dénombrait 267 185 immigrants sur le
territoire transfrontalier en 2016, ce qui

représente 16,9 % de la population : 86 % de
la population immigrante vit du côté ontarien,

comparativement à 14 % en Outaouais. 

Avec près d’un résident sur quatre issu de
l’immigration, Ottawa se classe au

cinquième rang des villes canadiennes et au
2e rang en Ontario pour le plus grand

nombre d’immigrants. 

La proportion d’immigrants dans la
population totale du territoire transfrontalier
est en forte croissance. Entre 2006 et 2016,
elle est passée de 15,7 % à 16,9 %, avec un
apport de 51 475 nouveaux immigrants. À
Gatineau, cette croissance est encore plus

marquée : de 2006 à 2016, la part
d’immigrants du territoire transfrontalier qui
vivaient à Gatineau est passée de 9,6 % à

12,7 %.

La très grande majorité (93,7 %) des
immigrants sur le territoire transfrontalier

résident dans les deux grandes villes
(Ottawa et Gatineau).

SYNTHÈSE
i

Ottawa-Gatineau est un pôle majeur d’attraction des immigrants. 

La région occupe une position stratégique à mi-chemin entre les deux plus grandes villes du Canada, soit
Toronto et Montréal, qui sont deux grands pôles d'immigration.

L’immigration a une incidence significative sur l’augmentation de la croissance démographique à Gatineau et
Ottawa pour pallier la pénurie de main-d’œuvre et assurer la vitalité des territoires.

Le bilinguisme du territoire transfrontalier est l’un des atouts relatés par les immigrants pour expliquer leur
choix de résidence. À cet égard, la proximité de l’Outaouais, où prédomine la culture francophone, est
également bénéfique pour l’Est ontarien. 

Tant l’Outaouais que l’Est ontarien sont reconnus pour leurs pratiques novatrices en matière d’intégration
des personnes immigrantes.

A T O U T S  E T  O P P O R T U N I T É S



F A I B L E S S E S  E T  E N J E U X

Collaboration transfrontalière
Les Villes de Gatineau et d’Ottawa ainsi que l’ensemble des organisations de part et d’autre de la frontière
ont amorcé des démarches pour accentuer les collaborations et améliorer les services aux immigrants.

La proximité d’Ottawa constitue également un défi puisque la capitale exerce une forte attraction sur les
immigrants de l’Outaouais et du Québec.

Tant du côté de l’Est ontarien que de l’Outaouais, les milieux ruraux ou en périphérie des zones urbaines
attirent peu les immigrants (voir carte 1).
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Consulter la version intégrale de cette section et le rapport complet Situation
transfrontalière de l’Outaouais et de l’Est ontarien : impacts et opportunités 

i

Pour en savoir plus

Réglementations et législation

Le manque d'arrimage entre les politiques fédérale et québécoise freine l’attraction des immigrants à
Gatineau.

La méconnaissance des organisations entre elles et l’absence de collaboration de part et d’autre de la
frontière fait en sorte qu’il est difficile pour celles-ci d’orienter les immigrants vers les bons services dans
leurs provinces respectives. 

Les organisations qui offrent des services d’insertion en emploi doivent limiter le placement des travailleurs à
la région même si, dans la réalité transfrontalière, plusieurs personnes résident d’un côté et travaillent de
l’autre.

Les immigrants qui se sont d’abord établis à Ottawa ou dans une autre ville canadienne avant de s’installer
en Outaouais n’ont pas accès aux services de francisation qui sont offerts exclusivement aux nouveaux
immigrants. 

Dans l’Est ontarien, les services en français sont moins disponibles et de moins bonne qualité, ce qui incite les
immigrants qui souhaitent apprendre le français à aller vers Gatineau, où ils ne peuvent obtenir les services. 

Les structures et pratiques de gouvernance en matière d'immigration sont différentes pour chaque province. Les
immigrants vivant en Ontario n’ont pas accès aux services de l’Outaouais et vice versa, ce qui entraine divers
enjeux (Veronis, 2013) : 

Carte : Pourcentage d'immigrants dans la population totale en 2016, municipalités sur le
territoire transfrontalier

https://odooutaouais.ca/wp-content/uploads/2020/12/Immigration_version-finale.pdf
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